
PRIÈRE 
 

Père bon et provident, 
nous voulons bien porter au dedans de nous 
le divin trésor de ta Charité 
qui va pénètre toutes les couches sociales, 
esprits contemplatifs et actifs, 
serviteurs du Christ et des pauvres. 
Jésus, notre rédempteur,  
qui de la Croix répands ton Sang divin, 
pour le salut des Ames, 
donne-nous d’être bouillants de foi et de charité, 
d’ouvrir à une multitude de gens un monde nouveau et 
divin, 
de nous pencher avec une douce charité 
à la compréhension des petits, des pauvres et des 
humbles. 
 

Esprit Saint, feu de l’amour, 
répands en nous tant de splendeur de lumière, 
tant de vie d’amour de Dieu et des hommes 
que tous sentent la flamme qui luit dans nos cœurs 
et y trouver Dieu et le Christ. 
 

Vierge Marie, 
Mère et céleste fondatrice 
Regarde cette Congrégation qui est tienne depuis le 
commencement; 
à toi nous confions nos intentions  
et l’engagement du 14° Chapitre général. 
 

Saint Louis Orione, prie pour nous. 

«SERVITEURS DU CHRIST ET DES PAUVRES» 

Fidélité et prophétie en dialogue avec les périphéries  
de la pauvreté et de la nouvelle évangélisation 

XIV CHAPITRE GENERAL 

Cahier Personnel  
 

FILS DE LA DIVINE PROVIDENCE (DON ORIONE) 



TOUS EN CHAPITRE 
POUR LE BIEN DE LA CONGRÉGATION 

FICHE 2: 

POUR  CONTRIBUTIONS PERSONNELS SUR D’AUTRES THÈMES  
(que ne soit pas compris dans le thème général) 

 

Nom:        Prénom:  
 
Province:  

Proposition: 

A envoyer au Secrétariat Provincial 

Objet (Titre): 

Motivations: 



FICHE 1: 

POUR D’AUTRES CONTRIBUTIONS SUR LE THÈME GÉNÉRAL  
(que ne soit pas compris dans les 7 aspects) 

 

Nom:        Prénom:  
 
Province:  

Notre situation:   

Suggestions pour améliorer:  

A envoyer au Secrétariat Provincial 

PRÉSENTATION 
 

« Le Chapitre général est le principal signe de l’unité, dans la diversité, de la 
Congrégation et un moment privilégié de sa vie communautaire ». (Const. 138).  
Nous nous retrouverons pour  « pour traiter les problèmes d’importance majeure 
en ce qui concerne la vie de la Petite Œuvre, afin que celle-ci se maintienne fidèle 
à l’Évangile et à l’esprit du Fondateur » (Const. 138). En ces moments Don Orio-
ne, qui reste toujours « le Directeur » de la Petite Œuvre de la Divine Providen-
ce, sera certainement avec nous. 
Vivons cet événement comme un moment de grande importance et responsa-
bilité parce que le Chapitre recueillie et élabore des orientations qui vont in-
fluencer le futur de la Petite Œuvre qui, comme Don Orione ajoutait, « est ou-
vre de Dieu », «  de la Divine Providence ». Avec combien de respect sacré nous 
devons traiter ce qui concerne la vie de la Congrégation (cf. 1 Cor 3,10). 
Mettons-nous spirituellement dans le modèle de la Pentecôte: rassemblé avec 
nos peurs et élans, questions et incertitudes, résignations et projet; en prière, 
confiant en Celui dans lequel nous avons mis notre espérance, avec Marie notre 
« Mère et céleste Fondatrice », et avec Don Orione, « le Directeur », au nom du 
quel nous nous retrouvons dans le cénacle capitulaire des communautés, des 
Provinces et de la Congrégation. 
 

 LE THÈME GÉNÉRAL 
 

Le titre « Serviteurs du Christ et des pauvres », exprime bien les lignes essentiel-
les de notre identité personnelle et apostolique. Il est emprunté d’une défini-
tion donnée par Don Orione lui même1 et il indique l’intérêt et l’objet centrale 
du CG 14: la personne du religieux orioniste en tant que tel. Il s’agit d’une pers-
pective surtout « vocationnelle » qui concerne l’identité humaine, spirituelle et 
apostolique de la personne du religieux orioniste et sa vivencia dans le conteste 
culturel et ecclésial actuel. 
Le sous-titre rappelle le dynamisme indispensable de notre chemin de « fidélité 
et prophétie » dans le conteste des « périphéries de la pauvreté et de l’évangéli-

1. Le texte de référence le plus ample, d’où on à tire le titre, c’est une des pages plus belles et 
connues de Don Orione. Il s’agit de Notes personnelles, datées du 25 février 1939. Dans ces Notes 
Don Orione a remis à ses disciples sa propre vie, ses propres idéaux, son propre charisme. Dans 
ces Notes est contenu le fameux « cantique des Ames » et les points fondamentaux de l’anthro-
pologie orioniste dans ses aspects humains, spirituels apostoliques. Les Notes  de Don Orione 
s’étendent sur plusieurs pages et son reportées dans Écrits 57,103-104 (a-d); elles sont publiées et 
commentées dans Sete di anime. Un brano di Don Orione commentato da fra Filiberto Guala, 
« Messages de Don Orione » n° 10, 1972. 



sation ». Quels choix pour répondre aujourd’hui à l’invitation du Pape François 
et de Don Orione qui nous veulent « hors de sacristie », pour les « déchets de la 
société » et pour  « les plus pauvres et les plus abandonnés »? Quelles orienta-
tions et choix entre œuvres de charité bien organisé et réponses pauvres aux 
nouvelles pauvretés? Quel équilibre entre pastorale des ceux qui sont proches 
et nouvelle évangélisation de ceux « qui sont loin » et de « ceux qui ne pas à l’é-
glise »? 

7 ASPECTS DE LA VIE DU RELIGIEUX  

Dans le CG 14 nous allons considérer la personne du religieux en 7 thèmes ou 
aspects déterminants; c’est sur eux que se concentreront la réflexion et la 
contribution des religieux individuellement et des communautés dans la pre-
mière phase du Chapitre général. 

1.  L’humanité du religieux. 

Il s’agit de regarder à notre personne: santé, aspect psychologiques, relation-
nels, les projets, etc. Le Chapitre général promue un renouveau commun mais 
à partir des religieux pris singulièrement en communion. 

2.       Le religieux vie de Dieu. 

« Vivre en Jésus Christ, vivre de Jésus, vivre pour Jésus, vivre le Christ » (Don Orio-
ne); toute la vie du religieux est ordonnée à Jésus et comprise en Lui. Nous 
sommes appelés à des choix pour soigner le lien aux sources de la vie de Dieu 
desquelles descend ensuit tout le reste: Sainteté, relations fraternelles, fé-
condité vocationnelle, apostolat. 

3.        Le religieux identifié dans le charisme. 

Nous devrons réfléchir et actualiser les modalités pour mettre au centre de no-
tre vie le charisme orioniste, fondement de notre fraternité, dynamisme que 
nous rend heureux et dynamiques, en dialogue et utiles à l’Église et au monde. 

4. La relation vitale avec la communauté. 

La collaboration se fonde sur la communion, sur le « vinculum fraternitatis ».  
Nous devrons porter l’attention sur l’esprit de famille er faire choix pour rela-
tions fraternelles simples et authentiques, pour rapports participatifs, pour par-
tager la vie spirituelle et apostolique. 

5.        Le religieux en mission: témoignage et service. 

Le Pape François rappelle souvent que nous devons être missionnaires de l’É-
vangile et pas des fonctionner du sacré; nous nous interrogerons sur comment 
être pasteurs pour le peuple, avec l’odeur des brebis, c'est-à-dire des pauvres, 
des malades, des personnes en difficultés et à la recherche de Dieu. 

Notes sur la situation:   

Suggestions pour améliorer:  



7. VERS LES PÉRIPHÉRIES EXISTENTIELLES DU MONDE 

« À la vue des foules Jésus en eut pitié, 
car ces gens étaient las et prostrés comme des brebis qui n'ont pas de berger ». 

 (Mt 9,36). 
 

« Chers fils de Don Orione, vous, vous devez aller avec le charisme de fondation aux 
périphéries existentielles, là où l’existence des personnes est matériel de déchet. Vous 
savez que vous êtes dans un système mondain et devenu païen: il y a ceux qui s’y adap-
tent (caben) et ceux qui restent dehors (sobran); ceux qui ne rentrent pas dans le systè-
me restent dehors, et ceux qui restent dehors sont des déchets (descartables). Celles-ci 
sont les frontières existentielles. C’est là que vous devez aller.  Pas avec les satisfaits, 
avec les gens bien rangé, avec ceux à qui il ne manque rien. Non, aux frontières exis-
tentielles vous devez aller »27.  
 

L’invitation du Pape François à « aller aux périphéries existentielles » correspond 
au « hors des sacristies » de Don Orione; le concept de « descartables » du Pape est 
beaucoup semblable à celui de « abandonnés / desemparés » de notre fondateur. Que 
devons faire pour revivre aujourd’hui le mouvement vers « les plus pauvres et les plus 
abandonnés » ? 

« Nous devons aller et marcher avec le temps et à la tête des temps et des peuples… alors, 
nous enlèverons l’abîme qui se va en croissant entre le peuple et Dieu, entre le peuple et 
l’Église »28; « nous devons êtres les avant-gardistes de l’Église »29 , « aller là où les autres 
ne vont pas », avec « l’audace apostolique », avec « l’esprit du premier secours ». Un pal-
mier de donne pas de bananes en Pologne, une vigne ne donne pas des fruits en Côte 
d’Ivoire, la Petite Œuvre ne se développe pas en restant derrière, mais en étant « en 
première ligne ». 
 

Sommes-nous une Congrégation « en première ligne » dans le rapport avec la pau-
vreté, avec les problèmes des gens et de la société et avec l’engagement d’évangéli-
sation selon l’esprit de Don Orione?  

Que devons-nous faire pour mettre à jour en avant les relations entre les œuvres 
traditionnelles et les nouvelles pauvretés, entre la pastorale des voisins et la nouvel-
le évangélisation des « lointains », de « ceux qui ne vont plus à l’Église » ? 

27 Jorge Mario Bergoglio, Message vidéo, Buenos Aires, 9 novembre 2009. “Les familles 
religieuses sont nées pour inspirés des chemins nouveaux, offrir des parcours impensa-
bles ou réponde de façon agile à des nécessités humaines et de l’esprit. Il arrive à la vie 
consacrée de perdre d’autorité morale, l’audace charismatique et la parésie évangéli-
que, parce qu’elle est attirée par des lumières étrangères à son identité” (Scrutate 14-
15).  
28 Ecrits 20, 97b; Lettres I, 251. 
29 Paroles 21.3.1938; VIII, 219. 
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6.         L’apostolat de la congrégation don à l’Église. 

L’Église nous veule comme nous devons être, orionistes, nous et toutes nos 
activités. Nous fixerons l’attention sur les défis posés aux deux lignes apostoli-
ques de notre fidélité orioniste: la « spéciale fidélité au Pape » et le service « aux 
plus pauvres et aux plus abandonnés », à travers les œuvres de charité. 

7.         Vers les périphéries existentielles du monde. 

« Cher fils de Don Orione - nous a dit Bergoglio/François - vous devez aller avec 
le charisme de fondation aux périphéries existentielles, là où l’existence de per-
sonnes et matériel de déchet. Là vous devez aller ». Nous devrons faire des 
choix pour être une « Congrégation en sortie » en mouvement avec une 
« Église en sortie ».  

 
   
  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
LA CONTRIBUTION AU CHAPITRE GÉNÉRAL 

 

Le Chapitre est un processus que l’Esprit Saint commence au cœur de cha-
que confrère en réveillant la responsabilité, la disponibilité et les ressour-
ces. Ce petit Cahier et conçu pour aider à offrir la contribution personnelle 
et communautaire au Chapitre. 



Au religieux individuellement et aux communautés locales est demandé de 
lire la situation de la vie et de faire des propositions de renouvellement. Se-
ra faite aussi une Enquête personnelle, adressé au religieux individuellement 
sur la base d’un questionnaire égale pour tous, formulé et lu par une équipe 
d’experts pour faire ressortir quelques sentiments, pensés, attitudes et 
orientations plus communs. 
Avec ce Cahier personnel, vous serez aidés à recueillir des notes, des ré-
flexions et suggestion personnels, avant tout, pour ensuite les confronter 
avec les Confrères dans celui que nous pouvons appeler Chapitre en com-
munauté. Avec le même schéma du cahier, sera envoyée une relation par-
tagée pour le Chapitre Provincial. 
Le Chapitre provincial se tiendra entre novembre et décembre 2015 et donc 
la contribution des communautés devra être envoyée avant fin septembre. 
 

SUGGESTIONS PRATIQUES  
 
 La contribution personnelle au Chapitre. Chaque religieux prend 
en main le Cahier personnel de préparation au Chapitre. Il dédie un temps 
pour le lire et faire son discernement propre sur le 7 aspects du thème du 
Chapitre. Il prend note du fruit de son propre discernement dans le Cahier: 
cela aide à être concret et aussi un certain ordre pour pouvoir ensuite re-
cueillir les contributions de chacun. Ce travail sera plus fructueux si on le 
fera dans le contexte d’une recollection ou dans tous les cas dans une pause 
« devant Dieu ». 
 Le Chapitre en communauté (avant fin septembre 2015). Il faut 
programmer un temps - prolongé et avec des espaces de prière - pour faire 
le Chapitre en communauté. 

 On suis le même schéma du Cahier personnel. 

 Chacun expose et tous écoutent ce qui est ressorti de son discerne-
ment personnel. 

 On ouvre la réflexion communautaire en cherchant de parvenir à un 
consensus et à une priorisation sur certains point à présenter. 

 Celui qui en est chargé, prend note des indications partagé sur cha-
que aspect et ensuite le met en ordre: cela sera la contribution de la com-
munauté à envoyer au Chapitre provincial. 
   

Notes sur la situation:   

Suggestions pour améliorer:  



6. L'APOSTOLAT DE LA CONGRÉGATION, DON A L'ÉGLISE  

«A chacun est donnée la manifestation de l'Esprit en vue du bien de tous »  

(1 Cor 12,7) 
 

« C’est l'Église qui nous veut comme nous devons être, orionistes, nous et nos parois-
ses, orionistes nos écoles, orionistes nos œuvres de charité, orionistes nos laïcs et notre 
jeunesse ! Orionistes ! Nous existons pour cela. Le charisme est la raison et la modalité 
pour laquelle la Congrégation elle-même existe. Chaque charisme a été suscité pour le 
bien-être de l'Église : ou c’est « ce bien » donné par l'Esprit ou n’aura pas de fonction et 
n’aura pas d'avenir » 21. «Le bien même de l’Église demande que les instituts aient leur 
caractère et leur fonction propres»22. 

Aujourd'hui, dans une culture liquide, fluide et incertaine, qui désagrège les identités, 
nous fixons l'attention sur deux lignes de notre fidélité et notre appartenance orionis-
te.  

1. « Unir au Pape pour récapituler toute chose dans le Christ est propre de notre vocation 
»23. Don Orione avait déjà fait face à « l'objection qui a été faite et qui sera faite peut-être 
dans l'avenir contre l'Institut, pour son universalité dans l'exercice des œuvres de miséri-
corde » et donc aussi sur « sa singularité chez tous les autres les instituts religieux ». Don 
Orione affirme que l'Institut « une seule œuvre déterminée » et c'est « la sanctification de 
ses membres, avec la diffusion dans le peuple chrétien un doux amour pour le Saint-Père 
»24. 

Comment vivre une «spéciale» et non générique «fidélité au Pape» ? Comment 
orienter toute activité de la Congrégation dans l'objectif papale-ecclésiastique ?  

 

2. « Nous sommes pour les pauvres, voire pour les plus pauvres et les plus abandonnés », 
comme disait Don Orione, pour «Ceux qui ont une protection d'autre part, pour eux, il y’a 
déjà la providence des hommes, nous sommes de la Divine Providence »25. 

Comment actualiser dans les situations aujourd'hui cette particularité charismati-
que qui détermine notre identité et notre mission ? Comment concilier les œuvres de 
charité d’ « urgence» avec celles de «promotion humaine spécialisée », les grandes 
institutions caritatives et scolastiques avec les « nouvelles réponses, souples et agi-
les, moins institutionnalisées »26 ? 

21 F. Peloso, Vocazione e vocazioni. La pastorale giovanile-vocazionale, 28 agosto 2007 
22 Perfectae caritatis, 2 Don Orione a fixé son charisme sur le binôme « Pape-Pauvres » ou même 
« papalinité-charité ». Le IV vœu de « spécial fidelité au Pape » des Fils de la Divine Providence, 
et celui de « Charité des Petites Sœurs Missionnaires de la Charité  est l’expression canonique 
des deux faces du même charisme.  
23 Piano e programma della Piccola Opera della Divina Provvidenza, 1903; Lettere I, 17-18. 
24 Écrits 72, 185 
25 Esprit de Don Orione I, 36 ; II, 71 ; 107 ; Ecrits108, 55 ; F. Peloso, Circulaire, « Qu’il reste bien 
déterminé que la Petite Œuvre est pour les pauvres » du 24 mai 2010 
 26 XII CG, «Missions» : Orientations, n. 7. 

 Note 1. D’autres contributions individuelles des religieux au Cha-
pitre peuvent être envoyé même directement et peuvent concerner: a) le 
thème général du Chapitre (Fiche 1), b) d’autres sujets qui concernent la vie 
de la Province ou de la Congrégation (Fiche 2). Ces contributions personnel-
les devront être rédigées selon les modalités de la Fiche pour favoriser leur 
utilisation effective. 
 

 Note 2. Suivre la méthode. C’est toujours le même défi de chaque 
Chapitre général. La Congrégation, étant étendue, avec Pays, situations, 
langues et culture différents, en suivant une méthodologie commune on 
évite la confusion e la dispersion des contributions des confrères et des Pro-
vinces. La contribution des Confrères est le point de départ  fondamental 
du Chapitre; il est Général pas parce que y participent quelques représen-
tant général, mais parce que tous les religieux y participent. 
 

 Note 3. Quelle participation des PSMC, ISO et Laïcs? Avec quelle 
forme ils peuvent s’insérer dans les différentes phases de discernement? La 
réponse nous la trouvons à l’article 140 des Constitutions en l’adaptant à la 
situation locale. C’est bien que chaque communauté puisse consulter ceux 
qui peuvent donner une bonne contribution sur quelques 'un des thèmes 
que plus les concerne. Les propositions pour le chapitre doivent être déci-
dées par les religieux uniquement. 
 

 Note 4. Quelques subsides. A été préparé un triptyque-icône à expo-
ser dans nos chapelle ou dans la salle de la communauté, comme un rappel 
du Chapitre; une image avec la prière pour le Chapitre à réciter chaque jour; 
quelques fiches destinés à la réflexion surtout sur l’Encyclique Evangelii 
Gaudium et sur le teste « Des Ames, des Ames » de Don Orione du il est tiré 
le thème du 14ème Chapitre général. 
 

Pour le moment cela suffit pour commencer bien le chemin. Mettons-nous 
humbles et simples à la présence du Seigneur avec la disponibilité à recon-
naitre et à proposer ceux que, devant Lui, nous voyons utile pour le bien 
commun. 
 

Ave Maria et en avant vers le Chapitre Général de 2016 
 

Père Flavio Peloso 
Supérieur général  



2 Rencontre avec les séminaristes, les novice et les novices, salle Paul VI, Samedi 6 juil-
let 2013. 
3 Devoir et beauté de notre vocation religieuse est de tendre vers la perfection, 
convaincus que cela signifie se donner à Dieu avec sérieux (Const 14), et c’est pur cela 
que nous sommes « les premiers à avoir le souci d’une formation bien donnée à tou-
tes les étapes de la vie religieuse » (Const 82), parce que « la vie n’est pas un simple 
produit de lois ou de la causalité de la matière, mais en tout et même au delà de tout 
il y a la volonté personnelle, il y a un Esprit qui en Jésus s’est révélé comme 
Amour » (Spe Salvi, 5). Aussi, même notre « amour n’est jamais total et “complet“; il 
se transforme dans le cours de la vie, il grandit et devient mature, et c’est justement 
pour cela qu’il reste fidèle à lui même (Deus caritas est, 17) « Non progredi, regredi 
est ». 
4 Cf. Const 21. 

1. L’HUMANITÉ DU RELIGIEUX 
« Où es-tu? » (Gn 3, 9) 

 
Adam c’est toi ! C’est à toi que Dieu s’adresse en te demandant : « Où es-
tu? », « Comment vas-tu? » ; « Qu’attends-tu? ». « Es-tu content de ta vie? Te 
sens-tu réalisé comme personne? » Le Pape François t’invite à ne pas avoir 
peur « de montrer la joie d’avoir répondu à l’appel du Seigneur », à ne pas 
être tristes, « avec le visage renfermé... avec un visage de “piment dans le 
vinaigre” » ; et il nous rappelle que « celle-ci est la beauté de la consécration: 
c’est la joie, la joie »2. 
Prêtons attention à notre personne: santé, aspects psychologiques, relations, 
projets, etc. Prêtons attention à notre confiance et à notre manière de 
concevoir le futur3. 
La Congrégation est composée de personne. Le Chapitre général promeut un 
renouveau commun, mais à partir du religieux individuel en communion. 
Les fragilités font parties de notre humanité, elles touchent les religieux, la  
communauté, la Congrégation ; elles doivent être assumées avec compas-
sion spirituelle et pratique, comme occasion pour évangéliser notre vie. 

 

   Est-ce que je me sens bien en tant que personne? Quelques indicateurs: 
la bonne conscience de ma personne et de mon histoire, la joie de la consé-
cration, la confiance au futur, la capacité d’aimer, la sensibilité envers les 
frères de la communauté et dans l’apostolat, des relations responsables et 
sereines4, la passion apostolique, l’unification intérieure dans le Christ. 
 

   Il y a des dons et des limites dont on doit tenir compte dans le chemine-
ment, en cherchant de développer les premiers et de dépasser les seconds ? 

Notes sur la situation:   

Suggestions pour améliorer:  



5. LE RELIGIEUX EN MISSION : TÉMOIGNAGE ET SERVICE 
 

« La première communauté chrétienne… trouvait un bon accueil auprès de 
tous le peuple. Tous les jours, le Seigneur faisait entré dans a communauté 

ceux qui étaient appelés au salut » (Ac 2, 42-47). 
 

Pape François rappelle souvent que nous devons être des missionnaires de l'Évangile et 
non fonctionnaires du sacré ; nous devons être des pasteurs du peuple, avec l'odeur de 
la brebis, en particulier des pauvres, des malades, des personnes en difficulté et à la 
recherche de Dieu17. 

Le religieux, en tant que disciple du Christ et homme de Dieu, est fait « témoin » de la 
nouvelle vie selon l'Évangile et, par conséquent, « pasteur, prophète, animateur et for-
mateur, garant du charisme »18. 

« La charité n’est pas, pour l’Église, une sorte d’activité d’assistance sociale qu’on pour-
rait aussi laisser à d’autres, mais elle appartient à sa nature, elle est une expression de 
son essence elle-même, à laquelle elle ne peut pas renoncer »19.  Pour que la nôtre soit 
« une action ayant quelque chose d'éternel et de divin » nous devons être « pétris par la 
charité très douce de Notre Seigneur », par une vie spirituelle authentique et sainte20. 

 

La vie personnelle, la communauté et l'organisation de l'apostolat sont-elles ali-
mentés et alimentent-elles l'authenticité du témoignage ? 

La dichotomie entre la vie authentique et l'activité caritative-pastorale anéantit 
l'efficacité apostolique (DCE 42). Quels sont les nouveaux défis de notre apostolat 
caritatif ? 

Quels choix pour surmonter la division entre la « spiritualité » et « service », entre 
« service » et « évangélisation » ? 

Comment traduire en pratique la nostalgie et le désir de relations plus directes 
entre religieux et les personnes à qui nous sommes destinés, entre les religieux et 
les œuvres, réagissant à l'inflation institutionnelle et virtuelles  des relations? 

17 Cf. Evangelii gaudium, 24. 
18 Cfr. XIII CG, ligne d'action 20. «Les religieux et religieuses, même s’ils assument de nombreux 
services dans le domaine de la formation humaine et de soins pour les pauvres, dans l'enseigne-
ment ou dans l'assistance aux malades, savent que le but principal de leur vie est « la contempla-
tion des vérités divines et l'union constante avec Dieu » (can. 663, § 1). La contribution essentielle 
que l'Eglise attend de personnes consacrées est beaucoup plus en ordre à l'être qu’au faire 
» (Benoît XVI, Sacramentum Caritatis [22 Février 2007], 81. 
19 Deus caritas est, 25 
20 Le pape Benoît XVI a dit à nous orionistes : «Les œuvres de charité, soit comme actes person-
nels et soit comme services aux personnes vulnérables offertes dans les grandes institutions, ne 
peuvent jamais se réduire à un geste philanthropique, mais doivent toujours restées une expres-
sion tangible de l’amour providentiel de Dieu. Pour faire cela – nous rappelle Don Orione  – qu’il 
est nécessaire être « pétris par la charité très douce de Notre Seigneur » à travers une vie spiri-
tuelle authentique et sainte. Seulement comme ça il est possible de « passer des œuvres de cha-
rité à la charité des œuvres, parce que – ajoute votre fondateur - même les œuvres sans la chari-
té de Dieu, que les valorise devant lui, ne valent rien». 

Notes sur la situation:   

Suggestions pour améliorer:  



2. LE RELIGIEUX VIT DE DIEU 

« Caritas Christi urget nos » (2 Cor 5,14) 
  

C’est le regard et le contact habituel avec la « source » et « l’aube du pre-
mier amour » qui a rempli et alimente aujourd’hui la vie, « à un Toi qui 
t’appelle par ton nom »5, pour être «personne-amphore» de Dieu6.  
« Vivre en Jésus Christ, vivre de Jésus, vivre pour Jésus, vivre le Christ” (Don 
Orione); toute la vie d’un religieux est ordonnée à Jésus et comprise en 
lui. « Plus tu t’unis à Jésus et Lui devient le centre de ta vie, plus Il te fait 
sortir de toi-même, te décentre et t’ouvre aux autres »7. 
La consécration n’est pas un moyen de garantir les fonctionnalités des 
services des œuvres et des institutions ecclésiales, mais est le contenu 
fondamental de la mission des consacrés, parce que la vie religieuse à se-
quela Christi et imitatio Christi; c’est la « mémoire vivante du mode d’être et 
d’agir de Jésus comme Verbe incarné »8 ; et représente autant que possi-
ble « la forme de vie que le Fils de Dieu prit quand il vint dans le monde »9. 
Nous ne sommes ni meilleurs ni pires que les autres, nous sommes diffé-
rents si nous allons directement à la source de la vie: la vie de Dieu, en 
imitant Jésus chaste, pauvre et obéissant pour le Royaume des Cieux10.  
 
   Comment est-il le lien vital à la source de l’Amour de Dieu duquel 
déscent aussi tout le dynamisme de Dieu en nous, dans les relations fra-
ternelles, dans la fécondité vocationnelle, dans l’apostolat, dans le che-
min de renouvellement? Le sens de spécificité et de beauté de notre vo-
cation est-il fort en nous? Quels choix personnels et communautaires 
devons-nous faire? 

5 Lumen fidei, 8. 
6 Evangelii gaudium, 86. 
7 Réjouissez-vous, cf. note 29. « Quand manque un regard de foi, la vie perd progres-
sivement sens, le visage des frères devient opaque et il devient impossible d’y décou-
vrir le visage du Christ, les évènements de la vie deviennent ambigus quand ils ne 
sont pas privés d’espérance » (Repartir du Christ, 25). 
8 Vita consecrata, 20. 
9 Lumen gentium, 44. 
10 Ph 2,5; Vita consecrata, 18. 
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4- LA RELATION VITALE AVEC LA COMMUNAUTÉ 

« Vous êtes devenus un dans le Christ Jésus » (Ga 3, 28) 

 

Dans l’Église, les communautés religieuses sont « maison et école de communion »13. 
Concrètement, qu’est ce que cela signifie ? Avant de programmer la collaboration 
commune, il convient de promouvoir une spiritualité de la communion, en la faisant 
ressortir comme principe éducatif dans les relations. « Ne nous faisons pas d’illusion : 
sans ce cheminement spirituel, les moyens extérieurs de la communion serviraient à 
bien peu de chose. Ils deviendraient des façades sans âme, des masques de commu-
nion plus que ses expressions et ses chemins de croissance »14. 
La communion dans la communauté religieuse est fruit de vocation et de relation avec 
Dieu : si la relation avec Dieu s’atténue, le « vinculum fraternitatis » se brise, parce que 
nos communautés, avant d’être une construction humaine, sont un don de l'Esprit. 
« En effet c’est de l'amour de Dieu répandu dans les cœurs par l'Esprit que la commu-
nauté religieuse tire son origine et duquel elle est construite comme une vraie famille 
réuni dans le nom du Seigneur »15. 
« Comment saurez-vous que vous êtes fidèles à votre vocation ? », disait Don Orione. 
« Si une personne veut se mesurer la température, la fièvre, elle utilise le thermomètre. 
Il devra bien y avoir quelque thermomètre pour savoir nous réguler, si nous sommes 
fidèles à la sainte Règle, à la sainte vocation. Il y a ce thermomètre : c’est la vie de com-
munauté »16. 
 
Comment va l'équilibre entre la vie communautaire et la vie apostolique ? La vie 
fraternelle est la condition et le contenue de l'apostolat ? Y-a-il quelque choix à faire 
en communauté et dans la Congrégation ? 
 
L’union communautaire s'alimente avec l'esprit de famille, avec les relations fra-
ternelles simples et authentiques, avec la correction et la promotion fraternelle, avec 
des rapports participatifs, avec le partage de la vie spirituelle et apostolique. Y- a-t-il 
des instruments formatifs à valoriser : projet communautaire, lectio divina, ren-
contres communautaires, retraites… Quels autres choix institutionnels et personnels 
pour permettre la croissance de la communauté qui nous fait croître ?  

13 JEAN PAUL II, Lettre Apostolique Novo millennio ineunte (06 janvier 2001), n° 43. 
14 Ibidem. 
15 Vie fraternelle en communauté, n°8. « pour présenter à l'humanité d'aujourd'hui son 
vrai visage, l'Église a réellement besoin de telles communautés fraternelles qui, par 
leur existence même, représentent une contribution à la nouvelle évangélisation, parce 
qu'elles montrent de façon concrète les fruits du « commandement nouveau »(Vita 
consecrata, n° 45). 
16 

Parola, 12 aprile 1918. 
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3. LE RELIGIEUX IDENTIFIÉ DANS LE CHARISME 

« Chacun a son propre don de Dieu ». (1Co7,7) 
Nous sommes « comme une famille en Jésus Christ »11 et unis entre nous 
par le même charisme qui alimente notre appartenance, notre identité 
et notre mission comme chrétiens et religieux. « Être orioniste, c’est-à-
dire vivre l’esprit de Don Orione, est un acte d’amour à Jésus de qui vient 
et auquel renvoie le charisme. C’est aussi un acte d’amour à l’Église ; elle-
même nous demande d’être « orionistes » parce que le charisme est un 
don pour l’Église, l’enrichit et l’embellit. C’est ensuite un acte d’amour à 
Don Orione : ‘Non qui dit Don Orione, Don Orione, mais qui en vit l’es-
prit…’  est fils, disciple »12. 
Le charisme de la congrégation, pour le fait d’être une valeur spécifique 
de l’Évangile, va continuellement mis au centre de notre vie au moyen 
de l’étude de Don Orione, et des Constitutions pour en revivre aujourd-
’hui les aspirations et les demandes et non simplement pour en répéter 
les réponses déjà données ; c’est seulement ainsi que nous pourrons être 
aujourd’hui en dialogue et utiles à l’Église et au monde. 
 

Comment mieux assumer et manifester courageusement notre identi-
té charismatique ? 
 

Combien il est vivant et fort le sens d’appartenance, l’identification, 
le style personnel, communautaire et apostolique inspiré au charisme 
orioniste ? Comment alimenter et incarner l’esprit de famille ? Com-
ment s’exprime le sens d’appartenance à la Province et à la Congréga-
tion qui est un indicateur sûr de vitalité et de fécondité vocationnelle ? 
 

Pastores dabo vobis 31 affirme que « les prêtres qui appartiennent 
aux ordres et aux congrégations religieuses sont une richesse spirituel-
le pour l’entier presbyterium diocésain auquel ils offrent la contribu-
tion de charismes spécifiques et de ministères qualifiés. » Mon service 
et mon ministère, même sacerdotale a t-il  la forme et la dynamique du 
charisme orioniste ? 

11 Cost 59. 
12 F. Peloso, Circulaire  Vocation et vocations. La pastorale giovanile-vocazionale, 28 

Août 2007 
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